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C’est, en euros, le résultat du Téléthon 2012
dans le département de l’Aude, selon le bilan
définitivement arrêté par l’AFM-Téléthon. En
Languedoc-Roussillon, le produit de la dernière
collecte s’élève à 3,43 M€, tandis qu’au plan
national, elle s’élève à plus de 88 M€. Grâce à
ces dons, de nouvelles actions vont pouvoir être
lancées, indique l’AFM : démarrage de nouveaux
essais de thérapie génique, lancement de la
production de médicaments, poursuite de plus de
200 projets de recherche et construction d’un
“Village Répit Familles” dans le Jura.

L’IMAGE

Les rythmes scolaires
s’invitent au conseil

Une délégation d’enseignants et parents,
protestant contre le changement de rythmes
scolaires à Narbonne dès septembre 2013, s’est
invitée, hier soir, au conseil municipal, avec des
pancartes. Un peu plus tôt, un rassemblement
avait été organisé à l’appel, notamment, de la
CGT instits et du SNUDI-FO, sous les fenêtres du
Palais des Archevêques, en ne mobilisant,
toutefois, qu’une trentaine de personnes. L’appel
national à la grève a, lui aussi, trouvé un écho très
mitigé avec huit enseignants grévistes recensés
par la municipalité de Narbonne sur l’ensemble
des écoles de la ville.
Résultat: le service d’accueil minimum mis en
place au Palais du travail n’a pris en charge qu’un
écolier hier matin, avant de fermer ses portes
l’après-midi, faute d’enfant à accueillir.  Photo O. GOT

LA PHRASE

“ L’affaire de l’aire
des gens du voyage
ne suscite pas une
polémique, mais un
phénomène de rejet »
Le Narbonnais François Cathala, pour qui
« le seul argument en face (Ndlr, le Grand
Narbonne, porteur du projet) est la conformité
avec la loi. C’est donc la loi qui fait l’objet d’un
rejet », estime-t-il, avant de conclure : « Il est
urgent que les députés et sénateurs qui ont voté
la loi expliquent leurs motivations et clarifient
l’atmosphère ». Une association de citoyens,
l’Adeche (Association pour un développement
économique, culturel, harmonieux et éduqué)
vient, par ailleurs de voir le jour à Leucate.
Son président, Henri Bouissou, demande le
report du vote du conseil communautaire du
Grand Narbonne. Rappelons que c’est ce soir
que les élus de l’Agglo doivent désigner le lieu
d’implantation de l’aire de grand passage.

● CET INDICE
de la qualité de
l’air (de 1 bon
à 10 mauvais)
est fourni par
Air-LR. Plus sur
www.air-lr.org

● AUJOURD’HUI
Le faible vent
d’ouest tourne
au marin
l’après-midi,
soufflant de 10
à 20 km/h.
● DEMAIN
Le vent revient
à l’ouest,
et souffle de
40 à 65 km/h
en rafales.

● GENDARMES
La section
narbonnaise de
la fédération
nationale des
retraités de la
gendarmerie
(FNRG) tiendra
son assemblée
générale le
dimanche
7 avril, à 10 h,
dans la salle
des Foudres du
château de
Montplaisir.
Les personnes
qui souhaitent
participer au
repas de
clôture doivent
s’inscrire
rapidement au
06 83 36 69 87.

Capital et l’école, invités
attendus du conseil
Politique ❘ Le reportage controversé de M6 et la polémique sur
les rythmes scolaires mis sur le tapis par l’opposition, hier soir.

La volonté d’investir mise en avant par la majorité

■ La séance d’hier avait particulièrement attiré le public, hier... Photo OLIVIER GOT
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M ême le vote du budget, habi-
tuellement, n’attire pas
autant de public. Majorité, op-
position : de chaque côté de

la salle, les militants étaient en rang ser-
rés, hier soir, pour la séance du conseil
municipal dont on se doutait bien que
l’émission Capital et ses accusations
sur une mairie dépensière s’inviteraient
au débat...
Bingo : David Granel prend le prétexte
d’une délibération sur le financement
d’une complémentaire à l’attention des
agents pour mettre le sujet sur le tapis.
« Quels sont, aujourd’hui, vos rap-
ports avec les syndicats territo-
riaux ? » interroge l’élu d’opposition.
L’allusion à Jean-François Andu-
jar - syndicaliste mis à pied cet été, seul
témoin de l’émission de M6 a avoir affir-
mé qu’il était payé à ne rien faire - est à
peine voilée. Mais c’est finalement Mi-
chel Moynier qui va se poser en avocat
du représentant de l’Unsa, saluant « le
courage de s’exprimer » de l’employé.
«Il y a aussi des cadres qui touchent
trois fois plus et ne font rien ! » L’an-
cien maire prédit même le retour pro-
chain de la chaîne télévisée sur d’autres
dossiers. « Mais je ne sais pas, ça n’est
pas moi qui les ai appelés... » se sent-il
tout de même obligé d’ajouter.
La moitié de la salle gronde, mais l’ora-
ge passe vite. Jacques Bascou continue
d’adopter la même posture. Droit dans
ses bottes, revendiquant l’embauche de
personnel « pour le bien des Narbon-
nais. Les policiers municipaux, les
agents de propreté, le personnel des crè-

ches... C’est eux, que vous voulez que je
supprime ? » Pour le reste, « les chif-
fres bidonnés » selon lui, il se range der-
rière la procédure judiciaire en cours
contre M6. Et conclut : « Monsieur An-
dujar a donné une mauvaise image de
Narbonne, mais aussi de lui-même. »

Michel Moynier en grand-père
Mais d’éclaircie, il n’y en aura point.
Alors que le maire se justifiait, une délé-
gation de parents d’élèves s’est postée
devant l’entrée de la salle pour protes-
ter contre la mise en place de la réfor-
me des rythmes scolaires en
septembre 2013. Jacques Bascou fait mi-
ne de ne pas les voir, mais l’opposition

saisit le vote du budget pour faire re-
marquer que le coût de la réforme « ne
figure même pas aux tableaux !»
Le maire finit par promettre aux mani-
festants de les rencontrer prochaine-
ment, tout en se déclarant pas dupe.
« Il y a des parents qui défendent leurs
arguments, mais aussi des militants,
à un an des municipales... » Inutile de
dire que Michel Moynier « en grand-pè-
re qui exprime ses inquiétudes » ne l’a
pas convaincu. Et quand David Granel
lui demande si tout sera prêt en septem-
bre, Jacques Bascou va même jusqu’à
se lancer un défi supplémentaire :
« Non... En juin. »

MARIE PINTADO

■ Le budget primitif 2013 voté, hier soir,
par les élus s’équilibre à 127,7 M€.
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« Investir pour l’économie locale et les
Narbonnais ». Voilà comment la
municipalité présente le budget
primitif 2013 voté hier soir. Priorités
affichées : terminer des projets
(centre-ville, Berre-Cesse, front de
mer), en lancer d’autres (crèche, salle
multiculturelle de Narbonne-Plage,
tribune de Saint-Salvaire), faire de
l’entretien (crèches, écoles, gymnases,
voirie) et poursuivre les services à la
population (propreté, tranquillité,
quartiers, etc.). Le budget primitif 2013
s’équilibre à 127,7 M€, avec un

autofinancement maintenu à 9,9 M€

(et une dette de 1 001€ par habitant
fin 2012). 57 M€ sont dédiés à
l’investissement (en hausse de 30%
comme prévu), 70,6 M€ au
fonctionnement (qui augmente de
3,9M€). La majorité prenant soin de
préciser, dans ce contexte polémique
(lire ci-dessus), que les charges de
fonctionnement de la Ville en général,
et de personnel en particulier, restent
inférieures aux moyennes de sa
catégorie... Dernier point : la Ville
n’augmente pas ses taux d’imposition.

EN HAUSSE

Le projet de
piétonnisation

Les riverains des Barques et du cours
Mirabeau viennent de recevoir un courrier de
la Ville les invitant à une réunion d’information
et de concertation, le vendredi 19 avril dès
18 h 30, salle des Synodes.
Objet de cette rencontre : le projet de cœur de
ville piéton. Dans sa lettre, la municipalité de
Narbonne rappelle que « le projet a été soumis,
dernièrement, aux conseils de quartiers de
Bourg et de Cité. Les commerçants seront
également consultés ». Désormais, ce sont les
riverains des deux axes que le maire et son
équipe désirent entendre.


